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LE PROJET 3629 CONSISTE EN LA RÉNOVATION 
MAJEURE D’UNE MAISON DE CHAMBRES SITUÉE 
DANS LE QUARTIER D’HOCHELAGA-MAISONNEUVE, 
À MONTRÉAL.  CE PROJET A POUR OBJECTIF 
D’OFFRIR 14 CHAMBRES À HAUT SEUIL D’ACCEP-
TABILITÉ POUR DES PERSONNES EN SITUATION DE 
DÉSAFFILIATION SOCIALE. CE PROJET NOVATEUR 
CONSTITUE UNE SOLUTION ALTERNATIVE POUR 
LES PERSONNES NE CORRESPONDANT PAS AU 
PROFIL DES LOCATAIRES ACCUEILLIS DANS LE 
LOGEMENT SOCIAL EXISTANT ET QUI DEMEURENT, 
TROP SOUVENT, SANS DOMICILE FIXE. LES RÉSI-
DENTS AURONT LA POSSIBILITÉ DE FAIRE APPEL 
À DES INTERVENANTS 24H/24H ET 7 JOURS SUR 7, 
MAIS NE SERONT EN AUCUN CAS OBLIGÉ. AVEC 
CE PROJET, L’ANONYME VISE À RÉDUIRE LES 
BARRIÈRES D’ACCÈS AINSI QUE LES CONDITIONS 
D’ENTRÉE ET DE MAINTIEN AU LOGEMENT. LE 
3629 REPOSITIONNE L’ACCÈS ET LE MAINTIEN EN 
LOGEMENT COMME UN DROIT FONDAMENTAL ET 
UN DÉTERMINANT SOCIAL DE LA SANTÉ.
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Ce qui est prévu dans la 
prochaine année 
>	Nous serons en mesure d’accueillir les futur.e.s 

résident.e.s à la fin de la période de rénovation, 
donc au début du mois de décembre 2021. Nous 
pourrons donc établir un premier contact avec 
les candidat.e.s au début du mois de novembre 
lors des entrevues et ainsi présenter l’équipe de 
recherche et créer un premier lien. Ensuite, les 
observations sur place pourront commencer.  

Type de produits envisagés  
dans la prochaine année 

>	 Coproduction multimédia

>	 Publication scientifique
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Ce qui a été fait cette 
année   
>	 Nous avons effectué plusieurs visites du bâtiment 

avant le début des travaux de rénovation afin de 
pouvoir récolter le maximum d’informations sur 
le milieu de vie qu’il constitue en lui-même. Que 
ce soit l’état physique de la bâtisse, mais aussi les 
écritures et dessins que nous pouvions retrouver 
sur les murs. L’objectif étant de pouvoir avoir 
des informations sur la manière dont vivaient et 
s’exprimaient les personnes résidentes au 3629 
rue Sainte-Catherine Est avant sa fermeture. 

Ensuite, nous nous sommes rencontrés à 
plusieurs reprises avec différents partenaires 
afin de planifier et clarifier la méthode pour 
sélectionner et accueillir les futur.e.s  
locataires du 3629. 



Résultats 
préliminaires  
Pour ce qui est des résultats préliminaires, ils sont 
encore très minces. En effet, le chantier n’étant 
pas encore terminé, et les retards engendrés par 
différents enjeux de rénovation nous laissent 
envisager une fin des travaux et ouverture de 
la maison de chambres probablement à la fin 
novembre, voir début décembre. Nous aurons 
davantage de résultats lorsque nous pourrons 
réaliser les entrevues avec les futur.e.s locataires 
prévus début novembre. Jusqu’ici, lors de nos 
rencontres nous avons principalement discuté 
sur les enjeux du processus de sélection des 
futur.e.s locataires.  Nous souhaitons nous doter 
d’un processus qui soit équitable, clair et facile à 
comprendre. De plus, celui-ci se doit de prioriser 
les personnes ciblées par notre projet, sans être 
discriminatoires de quiconque. Une fois celui-ci 
finalisé, nous serons en mesure avec le comité de 
sélection de pouvoir choisir les personnes le plus 
équitablement possible..   

Faits saillants 
>	L’étude de cas a pour objectif de documenter la 

stratégie d’implantation du 3629, celui-ci étant le 
tout premier projet de la sorte à Montréal, et d’en 
produire des analyses visant à rendre compte de son 
acceptabilité sociale dans le quartier Hochelaga et 
la façon dont il répond aux enjeux de fragmentation 
sociale. Ce premier volet de la recherche est suivi 
d’une collecte de données auprès des locataires à 
leur arrivée afin de mieux comprendre l’évolution 
de leurs usages à l’intérieur de leur nouveau 
milieu de vie. (Co)habiter le 3629, c’est aussi voir 
la naissance des formes de solidarité entre les 
locataires et l’apparition graduelle de pairs-aidants. 
Ce deuxième volet sera particulièrement travaillé 
par la chercheuse Jacinthe Rivard et son équipe. Le 
troisième volet du projet correspond aux dimensions 
du vivre ensemble aux abords de la rue Sainte-
Catherine Est et dans les espaces publics du quartier 
plus largement. Ce troisième volet mettra en tension 
le caractère réellement public des espaces urbains 
du quartier et les rapports de coexistence des 
personnes qui les fréquentent, en évitant de réduire 
ces derniers à l’indifférence et au côtoiement. Il 
sera plutôt question de remonter aux usagers des 
espaces publics du quartier et à proximité du 3629 
à partir d’une lecture dynamique de ce que ces 
personnes y font concrètement, dans leurs rapports 
mutuels. Au final, l’expérience du 3629 permettra de 
réfléchir dans les termes « d’apprêter » et « d’équiper 
le vivre-ensemble ». Des publications scientifiques 
et des conférences dans des colloques sont prévues 
ainsi que la parution d’un livre à la fin du projet dans 
l’objectif de présenter le projet du 3629 dans d’autres 
milieux répartis à travers le Québec et le Canada.

De la transgression à une politique de l’hospitalité - 
Arrimage avec TRYMontréal.

Le 3629 a pour volonté d’assurer à la fois 
adaptabilité et flexibilité afin d’offrir des possibilités 
d’amélioration de la qualité de vie par le biais 
d’actions de proximité, en respectant le rythme des 
personnes qui y résideront. Il semble prudent de 

ne pas perdre de vue que son caractère novateur 
tient par ailleurs à sa capacité à faire « bouger les 
lignes » en termes d’une politique de l’hospitalité des 
milieux de vie alternatifs vis-à-vis les personnes les 
plus fragiles qui ne répondent pas aux exigences de 
l’hébergement d’urgence (ex. ne pas avoir d’animaux 
de compagnie, être sobre, etc.) ou aux critères 
d’accès au logement social (ex. n’avoir aucune dette 
avec l’Office municipal d’habitation de Montréal 
(OMHM) ou avec l’aide sociale). Cette recherche 
vise enfin à produire de nouvelles questions 
d’une politique de l’hospitalité, en s’appuyant sur 
l’expérience du 3629 et les recommandations qui 
pourront être adressées à l’attention des décideurs 
publics à partir des avis formulés conjointement par 
L’Anonyme et les partenaires académiques.


